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Ce qui a eu lieu pour les trois prérogatives dont nous ve-
nons de parler, c'eit-à-di la P«-pétuelle virginité, la mater-
nité divine et rcxeniptlG h mt péché actuel, qui ont été
déclarées et dt h^»^^ cou. " u xmc» de foi à diverses époques,
noii?i désirons ard*inwieni le \

'^ renouveler aujourd'hui en
faveur d'une quatrkuie prérogative, la préservation du péché
origuicl, cont<'««le, elle aussi, dans cette sainteté sublàne
qu'nnpiique la dignité de Mère de Dieu. De l'article du
symbole des Apùir^s que nous avons cité j<his haut se déduit,
en eftet, comme consi-i|u<,*i>^; ce privilège de la ( -nception
immaculée

: on ne peut coiu evoir l'union dans la même per-
sonne de deux choses si contraires : la dignité suprême de
Mère du Fils unique de Dieu, et l'abjection d'une créature
plongée, ne fût-ce qu'un moment, dans la servitude du péché.
Cela serait cependant, si son âme, au moment qù elle fut créée
et urne à son corps, n'eût pas été, par une grâce toute spé-
ciale de Dieu, dont elle devait être la mère, préservée de la
souillure du péché originel.

Cette doctrine sur l'Immaculée Conception delà très sainte
Vierge fut pour les fidèles un motif d'honorer d'un culte par-
ticulier ce sublime privilège accordé à la Mère de Dieu. Ce
cidto. nui date de la plus haute antiquité, était reconnu par
1 Egi

,
et r t assentiment de l'Eglise est d'un très grand

poids, si l'on .onsidère qu'en vénérant la Merge pour cette
cause spécir'e, les fidèles admettaient implicitement une ex-
ception en sa faveur aji dogme de la transmission du péché
d Adam à toute sa postérité. 11 faut donc conclure que, si
l'Eghse n'éleva pas la voix, c'est que ce culte était conforme
à sa doctrine. Du reste, elle a elle-même approuvé par des
actes positifs la fête, l'ofifice et la messe en l'honneur de l'ad-
mirable Conception de la Vierge immaculée, comme on le
voit dans la bulle Cum prœex-celsa de Sixte IV; saint Pie

y alla plus loin encore c- inséra un office et une messe sem-
blables dans le bréviaire et le missel romains. Innocent XII 41
enrichit la tête d'une octave ; Clément XI ordonna que la 1
fête serait de précepte, et Benoît XIV, la rendant encore
plus solennelle, institua à perpétuité la chapelle papale du 8
décembre.

L^Egiise n'ayant pas prononcé son oracle définitif sur le


